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« la Page de Madame » 

Pelletier d'Oisy est à Hanoï 
Il a accompli l'étape Saïgon-Hanoi 

BILLET PARISIEN 

QOElTsEBA 
LE FUTUR GOUVEBHEMENT? 

(D'VN rtBPlCTECR SFÉCiar,) 

soit 1.300 kilomètres 
en sept heures vingt minutes 
Paris, 14 mai. — Le service de l'aérouuu-

I tique coiuiuuniquc lu note suivante: 
Pelletier d'Oisy est arrivé à Hanoi aujour-

Pan*. 14 MM', (Minuit), 
•r courant* e wituif estent tu* sein du 

;. radical *ociu!i*tc. /.es plus intranst-
g,,. .-. grise* par un sauts dont ils semblent 
bien être mrptii tant tri pruniers, veulent 
pour eux et pour leurs alliés socialistes, tous 
les postes important* de ihtat. Anticipant sur 
les événements, ,;..• ,/, lignent, uvec assurance, 
les titulaire* nr ta prilaiaWs ah < tutseil et 
do la présidente é< la ( linmbrc. Intimant à 
M. Itillcrand l'uni,, aV *',,, aller, ils lui don
nent sans plu* i'", m'rr m, MMMRMW. Bref, 
ila échafaudeui maintts camkiumiaamt dont 
.la fragilité leur tpparmitrmU, s'ils n'étaient 
étourdis par leur rirttirt. 

Mais un deuxième eourunl té d, s*ine : l'aile 
droite du parti rudn <//-.«« nili-:, te demande 
s'il ne serait pus de bonne nvlitiou» de s'agré
ger les éléments Ut ni"* rapprochés d'eux 
qui vent siéger au unir, droit. Avec bon sens, 
tes radicuux prévoient Us multiple* difficul
té» que va leur créer leur inariwje de raison 
conclu avec les socialiste*. 

Si, en effet, l'alliance inir, radicaux-
socialistes cl serialiat» était facile sur le ter
rain électoral, cile déniai 1res difjiule sur 
celui du gouvernement. Ici. les programmes 
bc contrarient, les tendance* s'opposent. D'ail
leurs, d'après leurs propres déclaration*, les 
socialistes n'ont mal, n l'amcrc pdnli » du 
Cartel des Gauches d'expression est <1»' M. 
Bina), que pour franchir le seuil du Palais-
Bourbon. Maintenant qu'ils g sont virtuelle
ment installés, ils hésitent à nmxtittt avec le 
parti radical à qm il* ne peuvent pardonner 
d'être un parti « bourgeois ». 

Ainsi, une majorité nouvernemrntale semble 
possible au ccnlr ,1e ht m,nielle a--mblée. 
tandis qu'elle apparaît très dit fi, ,1e ,i gauche. 

Ces considération* niaaman très certaine
ment dans la diction i/uc prendra le Prési
dent de la lié publique, lorsque le moment sera 
emu pour lui de choisir le' successeur de il. 
Ptnnctiré. 

Au di mettrait. M. Herr i,t. fax ses amis dé-
lignent comme i, c'mt du guulentement de 
,'tmain. semble éprouver de la répugnance à 
issumer les responsabilités du pouvoir. 

Çne autre t/uestion se pose : les socialistes 
accepteraient-ils de participer uu prochain 
ministère? Pour l'instant, rien ne permet de 
l'affirmer. Au Congrès d'Amsterdam. ne 
l'oublions pas. ils M sont engagé» à rester à 
l'écart des combinaisons ministérielles, mais 
il est vrai qu'ils taupent à réunir un nonecau 
Congrès M lu *m tttm* eti la participation 
pùnistértellc sera,' débattue. 

R... 

d nui à 14 h. 40 PU parla r Oint de saut*. Il était 
parti de Saigon à 7 h. 20. Il :i parcouru 1.300 
kilomètres. Malgré ses orages remontres succes
sivement sur'son chemin, suit moteur et t*on avion 
lui ont donné tome .satisfaction. 

Toute la popnlatiuu d'Hanoï, le secrétaire gé
néral, le commandant sosjlriiuri le résideut mai 
rieur du Tonkiu s étaient rendus sur le (errata 
d'aviation. Ils ont faU un .i-tu'il culhous-iaste à 
Pc.letier «l'Oisy. 

"SSe^ttTr^ SITUATION POLITIQUE 
débarque à Marseille 

P E L L E T I E R D'OISY (a droite) ET SON M E C A N I C I E N (à oauene, 

M. Loucheur visite la foire de Paris 
Paris, 1 1 mai. — M. Louchent-, natatatre 

du f a — r m ri île l'Industrie, a Usité lu 
foire de Parts. 

Reçu pur AI. tU-wvf. présides!, éa la riiain-
lire de C(iniUieri0 de l'uris et les membres du 
Comité de lu foire de Paris, il a traversé les 
différents halte. 

LA TERREUR EN RUSSIE 
On arrête en masse et on condamne à mort 

IJijr.t. 11 mu IV» roaiteWttogH iupi-
i»Jes ont été proiioneée^ à Moscou cuiitre les 
dMècteurs lia trnnt ileej icxtites, MM. Tcher-

.dbKse>" et K.-tliniii". a v i s é s île favoriser ta 
< oauucree Bttvé <•{ .1 intormer les rupitalistes 
•'traaccrs do lu situâtioa .lu tni-t. Lea arres-
tatloas continuent. 

A Leningrad (Pélroi{iade), uiiau-e veut 
• inquante aanaakaaa accaalaa de \muams* 

çsprit antisoviétiqne. parmi lesquelles le 
chef d'état-majoi- du gouvernement militaire 
et le directeur militaire de* voies et eominu-
uications, «ut été ineareéiécs. 

LES AVIATEURS AMERICAINS 
ONT QUITTÉ CH1CAOOFF 

l u B M H B 0 I ''e Saint-I'aul (Iles Aléou-
tieunesi annouee ciue la tempête a diminué 
et 'i"e les aviateurs américains ont pu s'en
voler d« CUemcokT dans la direction des lies 
Kouriles. 

Celte étu]>e constituera l'une de« plus pé
rilleuses de leur voyage, par suite de la -ou-
dalneté et de la fréquence des tempêtes qui 
se produisent d.ius cette région. 

LES DEIPARTS 
POUR LA COUPE LAMBL1N 

Le MomtfmX, 14 mal. — Le caiiitaine Girier 
a pris, mercredi matin, il S IRUICS. du Uour-
get, le départ, eu vue de tenter te coupe Lam-
blin, se «irigeanr sur Lyon, ofl il doit se ravi
tailler. Il o ^ arrivé à Lroa .1 10 h. '20: mais, 
par suite "du mauvais l'ouctiounemeut de son 
moteur, il a abandonné. 

L»e sou côté, la lieutenant Uaratec est parti 
il H h. 41 pour la uiemc tjpfritfe, -,. dirigeant 
sur Istrcs. * 

LES CHANGES 
Mardi Mercredi 

Livro 78.13 74.30 
Dollar 17.90 1 7 0 5 
Belgique 85 00 85.05 

LE RENDEMENT DES IMPOTS 
AUGMENTE 

Les recettes budgétaires ae sont élevées, 
pour avril, k -l!Kj. 100.100 francs, présen
tant, par rapport aux recouvrements 
d'avril 19i,1. nue augmentation de 472 mil
lions 683.-200 francs. 

Pour les quatre premiers mois de l'an
née, l'accroissement s'clève ;i I milliard 
UTy.'170.100 francs. 

Le rendement des impôts indirect! et des 
monopoles s'élève i< 1.878.907.000 francs, 
chiffre qui n'avait jamais encore été atteint. 
Les recouvrements opérés au titre de la 
taxe sur le chiffre d'affaires s'élèvent a 
345.871.000 francs. C'est le chiffre le plus 
élevé qu'on ait eu à enregistrer depuis i;i 
création de la taxe. 

L'INCIDENT OERMANO.RUSSE 

L IS EXI8EHCES DES SOVIETS 
Berlin, 14<nai.—- l.'aailia.-.-a leur d . Keieh. 

M. de Brockdori'-Kantzau s'est entretenu lon
guement avec M. Litvinof du conflit ger
mano-soviétique. 

L'« Agence Bostu » tient <h- soureo sûr» 
'•tue le gouvernement des «soviets formule les 
exifenecs suivantes : 

!• Des excuses semât Bt4maâ4ea dans la 
forme requise par les usages internationaux; 

2* Pour éviter la répétition de 1 inuident du 
:; rosi, l'extraterritorialité de la délégation com-
jicreiale russe, — extraterritorialité reiorusue 
]>ar le traité de lOJl. - -era confirnée: 

3" Les auteurs res|K>»«uiilf̂  et ies exéetjteefa 
da ta perquisition opér,'e à !:i délégation commer
ciale russe aaeaM i>nni>; 

4* l'es <loiimi:iges-rntéi-ét^ -•MOI paye-, 
La conférence 4e Moscou est ajournée 
Xt\ déiégatiou ailcuiaude à la couféreuce 

germano-soviétique est arrivée à MasexMa, Ku 
raison du conflit rwao-aUfmand, la coûté. 
renée u été ajournée « sine die ». 

M. MUSSOLEVTËI^ICÎLE" 
Syracuse, 14 mai. — M. Muaaolini, accom

pagné do l'amiral Thaon de Revel s'est rendu 
en submersible 1 Aug-nsta où U a été réclamé 
par la population. 

Après urne réception à la Mairie, le pré
sident du Conseil a visité l'a^rodronme. puia il 
est rentre A Syracuse où il u passé eu revue 
Isa combattants faacUtes mutilés et les asao-
• iaUess îwtrioti'iues. Puis il est rentré' i 
Borne. 

Une adresse du Parti communiste 
allemand 

au Parti communiste français 
A l'-pcca&ioii des élections eu France, le 

parti communiste allemand envoie au parti 
communiste français, une adresse que pu
blie 1' « Humanité », et que nous reprodui
sons àtitre documentaire. 

Ou y verra plusieurs choses intéressantes : 
1° les communistes ne font pas de différence 
entre la politique de M. Poincaré et celle 
de MM. Briand et Herriot; 2J ils sont plus 
agressifs encore vis-avis des socialistes, 
qu'ils appellent les laquais réformistes»; 
•". ' les cniiiiniinistcs allemands, comme les 
paille) iiianistes, répudient le plan des ex
perts. 

Voici le document : 
Au Parti Communiste français ! 

Le Parti communiste allemand vous adresse 
les félicitations les plus sincères à l'occasion de 
notre belle victoire électorale du 11 mai. 

Pointure est battu, et demain ce sera le tour 
des Briand et dts Herriot, qui ne peuvent pas 
faire une antre politique ose celle servant les 
intérêts da la bourgeoisie impérialiste et indus
trielle. 

Quant n nous. Coniniunisies, notre tâche est 
la même. Cas victoire électorale ne peut pas nous 
détourner du but que nous poursuivons: la révo
lution couiiuunistc. 

Voire parti victorieux des Ouvriers et Paysans 
ii loluiionuaires français dressera, en accord 
avec l«*s autres partis de l'Internationale Com
muniste, uu front de fer des exploite* eaajtga 
l'Internationale des exploiteurs et du ses laquais 
reformates. 

La victoire des communistes français est aus
si notre victoire. 

En avant pour le rooiaiunisme. contre le plan 
cynique des experts et pour la révolution prolé
tarienne ! 

Vive le Paru coexunuaiste français! Vive l'In
ternationale Communiste! 

La Csatrala sa Parti Comnaaitte allaaaaa. 

LA SÏtUATION MINISTERIELLE 
EN ALLEMAGNE 

Berne, 14 mai. — D'après 
venues de Berlin, ou croit 

d o informations 
lans tel milieux 

un 

M. H E R G T 
des chefs nationalistes 

Marseille. 14 mai. — Le paquebot c Cor
dillère ». A bord duquel se trouve le prince 
Taffari, régent d'Kthiopie, avait réglé sa 
marche pour arriver en rade de Marseille à 
13 heures. 

LES SOUHAITS DE BIENVENUE 
A-BORD DU « CORDILLERE » 

La grande jetée et les jardins du phare 
sont noirs de enrieux. 

MM. Thibou, préfet; l'amiral Fatou. com
mandant les frontières maritimes du Sud; 
de Bellefon. délégué du ministère des Af
faires étrangères, et diverses personnalités, 
prennent place A bord d'un des ebasseurs 
de sous-marins de l'escadre pour se rendre 
au « Cordillère ». 

A 14 h., lé chasseur accoste le paquebot, 
et les autorités montent A bord. 

Dans le grand salon du « Cordillère », 
le prince Taffari attendait les autorités, en
touré des chefs qui voyagent avec lui. 

Au nom dn gouvernement, M. Louis Thi-
bon. préfet, le salue e* lui adresse ses sou
haits de bienvenue en France. 

Bleu que partent le français, v'est en 
éthiopien que le prince Taffari répond. 

LE DEBARQUEMENT A MARSEILLE 
Après quelques instants de repos, le prince, 

sa suito et les personnages officiels descen
dent du « Cordillère » sur le chasseur « 47 », 
brillamment pavoisé. La batterie du phare 
salue le prince d'une salve de 21 coups de 
canon, et le chasseur « 47 » se dirige sur 
le vieux port où il accoste. 

A sa descente, le prince, qui est chaleu
reusement applaudi, est reçu par M. Klais-
sières, «sénateur, maire de Marseille, qui, au 
nom de la population tout entière, lui sou
haite uue cordiale bienvenue dans te cité 
phocéenne. Le prince serre la main de M. 
Flaissières. Il le remercie et le charge de 
transmettre A la population l'expression de 
sa gratitude. 

'Les princes éthiopiens gagnent le quai. 
De la foule, une longue acclamation s'élève. 
Le cortège gagne la préfecture. 

UNE VISITE AU « PARIS » 
Après e'ètre reposé A la préfecture, le 

prince et M suite reviennent au aajal des ! 
Belçes et reprennent place avec les person- i 
nages officiels, sur le chasseur « 47 », pour ; 
aller A bord du cuirassé « Paris ». 

L'amiral Dumesnil reçoit le prince à la ] 
coupée et lui fait les honneurs de son bâti- | 
ment, l u e très brillante réception y est or-
«anteéa. 

Après avoir dit toute sa satisfaction S 
l'amiral Dumesnil. le prince quitte le | 
«Pari* ». et le chasseur « 47 » le ramène 
au quai des Belges, où de nouveau la foule . 
l'acclame. 

LES PETITS CADEAUX 
ENTRETIENNENT L'AMITIE 

Paris s'apprête à faire >uu chaleureux 
accueil au prince Taffari, régent de l'empiro | 
d'Ethiopie. Une brillante réception sera no- > 
tumment donnée en son honneur, vendredi ! 
après-midi, A l'Hôtel de Ville. 

Le souverain arrive avec *de nombreux ca- j 
deaux pour la ville de Paris. Parmi tous ces | 
présents ligurent un lion, des zèbres, des j 
dents d'éléphant. 

Pour ne pas demeurer eu reste de tant 
d'amabilité, la municipalité de Paris offrira 
au régent, qui est un fervent bibliophile, plu
sieurs ouvrages intéressant l'histoire de Paris, 
magniliiqucment reliés. Uu pendentif a été 
choisi pour la princesse Mancn. femme du 
regeut. Les iiuuts dignitaires d'Kthiopie re
cevront des médailles d'or de la ville de 
Paris. 

Le gouvernement se proposant d'offrir 1 ta 
fille de notre bote, à l'occasion de sou ma
riage, uue automobile, la ville de Paris join
dra uu cadeau gouvernemental une riche can
tine dj> voyage. Pour le plus jeune ûk du 
régent ou u, cutiii. commandé à une grande 
société automobile de Paris d'établir eu ré
duction tous ses modèles do voitures t.l de les 
réunir dans un garage lilliputien, qui consti
tuera i -criaillement un jouet dout lèveront 
tous les enfants de France. 

La répartition dos gr oupat t a Palais-Boarbon 

LA CHAMBRE D E 1924 

Excelsior 

I L M A N Q U E I 

ici adopter la 

(D'après « Excelsior 

RESULTATS SUR 584 

Nous avons dû. dit « Excelsior », ici adopter la division par partis d'après la statis
tique officielle du ministère de l'Intérieur, mail'importe de in- pas oublier qn'mi i-»ri««in 
nombre de membres de la flanche démocratique et qu'une «nantité appréciable de rép"bH<-.-iMis' 
de gauche figuraient sur les listes du cartel des gauches, c» qui viendrait renforcer effecti
vement la « tranche hachurée » de notre troisième hémicycle. 

Les tranches roires figurent les partis d'extrème-gauche, les tranches hachurées «Ta
rent les partis de gauche, les tranchas blaaches las partis modérés et de droite. 

M. POINCARÉ SB RETIRERAIT MOMEN-
TANEMENT DE LA VIE PUBLIQUE 

Paris, 14 mai. — M. Poincaré, dit-on, dé
sire se retirer pour un certain temps de la vie 
publique, peut-être même de se faire mettre, 
en congé uu Sénat pour n'avoir pas à iuter-
vt'iiir Uaus les discussions. 

M. Poincaré reçoit de tous ies tntéa. et en 
particulier d'Amérique, des offres de collabo-

politiqucs allemand' ou,- le rnaneellet Marx 
lie quittera pas le pouvoir. X; b?a. populiste*. 
ni les centristes, n'accepteraient de soutenir 
un gouvernement présidé par If, Hergt. Le 
chancelier serait prêt A doir.ny trois porte
feuilles aux nationaux allemands. Au cas où 
ceux-ci se refuseraieut A accepter uue pa
reille combinaison, le gouvernement werait 
disposé A tenter de nouvelles élections pour 
le mois de septembre. 

L'ASSAUT D'UN CAFÉ 
PRES DE BARC1LONE 

Deux morts 
Barcelone, 1 I mai. — A llarccloue, ville 

situéo près de Barcelone, huit incouuus ont 
uttaquô & 3 heure*, du mutin un café et se 
sont emparés de l'argent qui se trouvait 
uue tab lede jeu. Deux garçons ayant voulu 
résister aux assaillants, ceux-ci ont tiré sur 
eux et les ont tués. 

Le Concile œcuménique 
qui devait se tenir en 1926 

est ajourné 
Rome, 14 mui. — La t'oriespondensa • 

annonce que le Concile oecuménique est 
renvoyé c. aine die >-. 

Le Concile devait se réunir en janvier 
1926. et 3.900 évêques devaient y participer. 

Le Pape a jugé que le monde chrétien 
n'est pas encore tranquille. 

Bal second lieu, parce que le mouvement 
pour l'unification des églises chrétiennes 
n'est pas encore à point et Pie XI pensait 
inviter à ce Concile même les évêques an 
glicans et orthodoxes. 

M. H E R R I O T 

s glands journaux de 

L' g Echo National », dont M. André Tar-
dlcu est le dlrectcur-jrédacteur eu cbcl'. ces
sera de paraître le 1C mai. 

M. UEOROES MANDEL VA ETRE OPF.Rb 

M. Ceorges Mandel. qui s'est T-marna1 

pendant sa campagne électorale en Giron é . 
souffre d'une affection de la gorge et va être 
opéré. Il se propose, après sa guérisoii. et 
faire un voyage au Japon. 

LE MANDAT DE SIX ANS 

Paris. 14 mai. — Avant de se sépurcr. la 
Chambre qui s'en va a voté, on s'en sou
vient, une proposition de loi tendant A porter 
& six ans le mandat des députés, avec renou
vellement de l'Assemblée par tiers tous les 
deux ans. 

Cette proposition, qui est A l'heure ac
tuelle, en instance devaut le Sénat, serait 
applicable dès la fin de la 13* législature, 
c'eet-a-airc dès 192S. 

f i la Haute-Assemblée ratifiait le vote de 
| la Chambre, les départements seraient ré

partis en trois séries, par voie de tirage an 
sort. 
1 "Les série"? A et' B seraient: ie,u.ourelables 
en 1U2S; la série C eu 1932.' 

Et le roulement s'établirait aia*i : 
Série A : 1924-1928. — Série B : lif.'t-

192S. — Série C : 1921-1930. 
Série A : 1928-1U32. — Sé/ie B : 1028-

1934. — Série C : 1930-1936. 
Série A : 1932-1938. — Série B : 1934-

1940. — Série C : 1936-1942. 
Donc, à partir de 192S, le renouvellement 

par tiers fonctionnerait. 
Rappelons qiKau cours de la discussion.-

le mandat de six ans — en faveur dutfeel. 
an moment du iiassâge à la discussion des-
articles. "70 députés -étaient pro'Joueés. 
contre 103 — avait été combattu par MM. 
Marcel Habcrt. Brackc et de Monuauit. 

M. Marcel Habcrt ne s'e-t pas représenté. 

étran-

L'homme le plus grand du monde 
li mesure 2 mètres S.i 

Londres, 14 niai. I.a rifctitall 

ON ARRETE UN DES ASSASSINS 
DE RATHENAU 

Munich, I l mai. — Un nommé ïoca ïus , 
compromis dans les meurtres ci'L'izbcKCi 
e t do Rathçnau, a ttét arrêté. 

loudo 
iiieuue a été iateroiupuv aujourd'hui dans lo 
Strand, non pas. comme uu pourrait te '-ruire. 
pur la fermeture du pvut de Waterloo ou par 
la visite des souverains roumains, mais pur la 
soudaino apparition d'un géant de 2 m. 83, 
l'homme le plus grand du monde, dit un 
imprésario. 

Ce phénomène, q.ul est Hollandais, se pro
menait en taxi dans la rue. et il offra.: cette 
particularité que, n'ayant pu s'asseoir connue 
tout le monde eu raison de sa graude taille, 
il. avait -trouvé commode de se reposer, les 
bras croisés sur le devant de la voiture, bien 
an-dessus de son chauffeur qui semblait être 

l un nairi; 
• Ce• géant, qui voyage avec son lit et sa 

baignoire, certain qu'il est do n'en pus trou
ver nullo part & sa talUi-. xiaai ta montrer 
ùaus m ttuaic-baii. 

Les Souverains roumains 
visitent l'Exposition coloniale 

de Londres 
Londres, 14 mui- — Le ltoi et lu lteiue de 

Kouuianle accompagnés des souverains an
glais se sont rendus en automobile, dans la 
matinée. A l'exposition coloniale de Wlmbley 
oit *ti eut visité les divers pavillons et les 
attractions* Un déjeuner de 35 couverts a 
été servi dans le pavillon réservé A la famille 
royale. 

UNE JEUNE FUIE ASSASSINÉE 
A STRASBOURG 

Strasbourg, 14 mai. — Une jeune iilio do 
21 ans s'était rendue après la lecture d'une 
annonce dans un immeable. rue du Jeu des 
lEnfants. pour acheter l'Installation d'une 
salle de bain. 

Inquiets de ne pas voir rentrer lear enfant, 
les parents se rendirent même rue et trou
vèrent, au ret-de-chausséo de l'hôtel, qui 
n'était gardé que par le concierge, le cha
peau et le sac À main de la jeune tille ensan
glantés. 

Ce matin ou a découvert le cadavre do la 
Jeuno fllle. Lu conclergo de i'immenblo a été 
arrêté. U Aurait fait des aveux. 

ration aux pi 
ger. 

On le sollicite do donner son avis sur les 
problèmes futurs de la politique européenne 
et de raconter les péripéties des deux années 
pendant lesquelles il a gouverné la France. 

Le président du Conseil, s'il avait eu le 
devoir de continuer A s'acquitter de ses 
hautes fonctions, aurait été sans défaillance 
jusqu'au bout de sa tâche, muis puisque les 
vicissitudes de la politique lui permettent de 
prendre ta repos le mieux gagné, il -omble 
désireux de se recueillir et de s'abseuier pour 
un temps de ta scène où il vient île jouer le 
premier rôle. 

Il reprendra >ou activité journalistique et 
politique au moment qu'il jugera opportun. 

M. POINCARÉ SERA RESTÉ 2 ANS, 
4 MOIS. 16 JOURS. 

PRESIDENT DU CONSEIL 
C'est le 15 janvier 1922 que M- Poincaré 

avait pris la direction des uffuires. Le 26 
mars lf>24, A la suite d'un vote de la Cham
bre qui, dans uu débat sur les pensions, met
tait eu minorité le ministre des finances, 
M. P- incuré donnait sa démi-ssion. 1! fat 
chargé de fonder !e nouveau cabinet. Le 30 
mars, le gouvernement se pr.'-entnit devant 
les Chambres. 

Lorsque le 1er juin prochain. M. Poincaré 
remettra KI aemissloa à M. Milicrand. il y 
aura i' ans. 4 mois H Kl jours qu'il dé
tenait le pouvoir. 

COMBINAISONS MINISTERIELLES 
L'« Eclair » dit que dans les couloirs do la 

Chambre, ou faisait déjA circuler des listes. 
On y voyait figurer: 

Présidence et Affaires étranges, M. Briand; 
Justice, M. Itené Besnard; Intérieur, M. Léon 
Blum; Guerre, général Bourgeois; Marine, M. 
Paul Boncour ou amiral Jaurès: Finances, M. 
Vincent-Auriol: Instruction publique, M. H. de 
Jouvenel; Commerce, M. I.evasseur: Travail, 
M. Renaudel: Travaux publics. M. Loucheur; 
P. T. T., M. Pinard; Agriculture, M. Puis. 

Sois-secrétariats d'Etat: Enseignement tech
nique. M. Archimbaiid; Beaux-Arts, M. Daliuûcr; 
Aviatiou, M. iDaniûluu; Pensions, M. Antérioa; 
Kjducation physique, M. Justin Godait. 
UNE PROPOSITION DE RETOUR 

AU SCRUTIN D'ARRONDISSEMENT 
Taris. 14 mai. — IL Adolphe Oherlonx 

vient de prendre Initiative de déposer sur 
le bnreau du Conseil général un projet de 
vœu tendant au rétablissement du scrutin 
d'arrondissement pour les élections' légis
latives. 

M. ANDRE TARDIEU 
RENONCE A LA VIE PUBLIQUE 

Paris, 14 mai. — M. André Tardieu, dé
puté de Selue-et-Oise. -renonce— momentané
ment A la vie publique. 11 s'embarquent, très 

prochainement pour les; Etats-Unis, 

M. P A I N L E V * 

M*. Bracke n'a pas été réélu. M. de Moui-
cault revient au Palais-Bonrbon. 

La question n'en reste pas moins psiptfl 
devant le Sénat et la réforme sera réalisée 
si la Hante Assemblée ratifie le vote de in 
Chambre. 

M. HERRIOT N'EVACUERA PAS LA RUHR 
SANS PAIEMENT 

Paris, 14 mai. — M. J. Kessel et Uemsjoi 
Kuarcz avaient, avant les élections, sollicité 
diverses personnalités politiques de leur don
ner leur opinion détaillée sur les grands B*V-
blèmes politiques du jour. 

Qaeagjaea déclarations do M. Heriot eoat 
M rétamantes à connaître. Les voici: 

— La solution dea experts, a déclaré le vlwf 
de» faaaasa, mas permettrait d'évacuer ta «us*. -
n s u i w t a m t asarwl notre créance ««r l'Atts-
maena eeraéa auhTV ou iataTBSttanarlsée. 

Il fau» ea, arriver là, «i « t a 4 * * * * » 
créer une i 
te paix en 

- V a t s a j . 
droits de la France? 

—• Bien au contraire. 
- Et s'ils sont menacés? 

- , d'est BOUT no-js protéger tpun>(fi sètte roe-

donc n n abaaioiinee des 
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